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Revue syndicale suisse
ORGANE MENSUEL DE L'UNION SYNDICALE SUISSE

24n"! année Septembre 1932 N° 9

A l'occasion du
Congrès syndical extraordinaire.

D y a exactement 10 ans qu'a eu lieu le dernier congrès
syndical extraordinaire. Ce congrès, qui eut lieu les 27 et 28 mai
1922, à Berne, eut à prendre position à l'égard de la grande crise
économique d'après-guerre et à s'occuper des revendications de
la classe ouvrière concernant la politique des salaires et de la
durée du travail ainsi que des secours de chômage. A ce moment-
là, il s'agissait avant tout de se mettre en garde contre l'assaut
que les chefs d'entreprises allaient livrer contre la semaine de
48 heures, cette mise en garde remporta plein succès par la suite.
Mais il fallut également lutter contre la baisse des salaires et
pour obtenir des secours suffisants en faveur des victimes de
la crise.

Quelques années auparavant, soit les 12 et 13 avril 1919, un
congrès syndical extraordinaire avait été convoqué à Olten et
avait eu à s'occuper des problèmes de l'après-guerre. Le congrès
résuma les revendications de la classe ouvrière concernant le
développement de la politique sociale; la principale de ces revendications

était la mise en vigueur légale de la journée de 8 heures.
Le congrès syndical extraordinaire des 3 et 4 septembre 1932

est également nécessité par une crise d'une acuité peu ordinaire
et par le refus des autorités de prendre des mesures pour lutter
contre la crise et protéger les ouvriers des suites de la crise.
Les tableaux comparatifs que nous donnons ci-dessous sur le
nombre maximum et minimum des chômeurs durant les 12
dernières années, prouveront mieux que tout autre moyen la gravité
de la situation:
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